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Les imprimeurs Bonnant ä Geneve 1715-1884

Par Georges Bonnant

Les monographies d'imprimeurs genevois ne sont pas
nombreuses et concernent surtout le xve et le xvr siecles

Bien que les imprimeries de Geneve fussent souvent restees
dans une meme famille pendant plusieurs generations,
rares sont celles qui depasserent un siecle d'existence. Sans

conteste, le premier rang, tant par la permanence que par le

lustre, revient aux de Tournes, qui oeuvrerent ä Geneve de

1585 ä 1780, soit durant 195 ans, auxquels on peut ajouter
les 45 annees d'activite typographique et de librairie de-

ployee auparavant par eux ä Lyon Dans la perspective de la

duree, les Bonnant se classent en deuxieme position, puis-
qu'il s'ecoule plus de 169 ans entre l'entree en apprentissage
de Josue, en 1715, et la vente de Timprimerie des freres

Christophe et Louis ä leurs employes Wyss et Duchene, en
1884 Certes, ll ne s'agit pas en I'espece d'un atelier tres

important Ne disposant pas de capitaux, ses dingeants se

cantonnerent dans la typographic proprement dite, aban-
donnant a d'autres, mieux nantis, les activites plus remune-
ratnces - et plus speculatives aussi - de libraire et d'edi-
teur Mais, de cette maniere, les nsques etaient moindres,
d'oü la longevite de cette imprimerie qui sut, pendant plus
d'un siecle et demi, survivre aux crises et aux revolutions A
cet egard, eile est, pour son epoque, la seule de sa categorie

Les considerations qui precedent exphquent notre sou-
hait de consacrer le present article ä une entrepnse familiale
au sens le plus etroit du terme dont l'activite fut si lntime-
ment liee ä l'histoire de la Republique

Les sources de notre information ont ete essentiellement
- outre les archives de famille - les Archives d'Etat, la

Bibliotheque publique et universitäre, l'Institut Voltaire et
les Archives du College ä Geneve, la Bibliotheque de la
Ville de Neuchätel, les Archives d'Etat a Zurich et ä Coire
ainsi que les Archives föderales a Berne Nos renseigne-
ments proviennent aussi de la production typographique
de l'entrepnse elle-meme Nous avons beneficie dans notre
enquete des conseils d'histonens, d'archivistes et de biblio-
thecaires. Qu'ils veuillent bien trouver ici l'expression de
notre vive reconnaissance

Par souci de clarte, nous avons divise chronologique-
ment notre etude en six chapitres pour les faire
corresponds aux raisons sociales consecutives de l'imprimerie,
meme si celles-la, d'inegale duree, ne recouvrent pas tou-
jours exactement la succession des generations

I Josue Bonnant, impnmeur et factionnaire de la Garnison
1715-1766

Protestante, la famille Bonnant est onginaire d'Uzes en
Languedoc, oü eile residait a la fin du xvr siecle1 Un de ses

membres, Pierre, marchand passementier, emigra a Geneve

en 1658 II s'y mana et y fit souche Vraisemblablement,
cette emigration tire son origine des difficultes rencontrees
en France ä cette epoque par les reformes, mais elle est

aussi imputable ä des causes de caractere economique, le

Languedoc ayant traverse, ä partir de 1655, une grande
depression2 La passementerie ä Geneve fut au contraire
flonssante )usqu a la fin du siecle, epoque a laquelle se

manifesta une cnse sectonelle aigue3 C'est sans doute pour
cette raison que le petit-fils de Pierre, Josue, delaissant la

profession de son grand-pere et de son pere, fut mis en

apprentissage par sa mere, devenue veuve, chez 1'impri-
meur Thomas Caille, en 17154 Son apprentissage termine,
Josue Bonnant se rendit a l'etranger, pour y parfaire sa
formation5 L'itineraire de sa peregrination n'est pas connu,
mais on salt qu'il etait de retour a Geneve en 1730, puisqu'il
y pnt femme et que ses huit enfants y naquirent entre 1731

et 17456 On ignore qui furent alors ses employeurs Cepen-
dant, les documents montrent qu'a partir de 1734, ll s'enga-
gea dans la garnison de la ville, en qualite de factionnaire,
d'abord dans la compagnie Chenaud puis, des 1761 jusqu'a
sa retraite survenue en 1766, dans la compagnie Horneca8
Malade, ll devait deceder peu apres a son domicile, ä la rue
Chausse-coq9 II semble bien qu'en depit de ses fonctions
mihtaires, Josue n'ait pas renonce ä exercer accessoirement
le metier d'imprimeur Les actes notaries qui le concernent
en font foi jusqu'a son deces10, de meme que les recense-
ments des dizeniers11 Ses fils, Jean-Pierre et Antoine-Albert
devinrent, eux aussi, typographes

II Imprimerie de E Blanc et J.-P Bonnant 1765-1770

On est peu renseigne sur les debuts professionnels des
freres Bonnant. On ignore notamment oü lis se formerent
Alors que les directeurs des grandes imprimeries de la place
sont bien connus Chirol, Du Trembley, Grasset, Planche,
Pusterle et Quiby chez les Cramer, Bassompierre, Boimon,
Boisselier et Muzet chez les de Tournes et Blanc chez Banl-
lot, les pnncipaux employes des ateliers mineurs ne sont
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GENEVA
Ex Typography Steph. Blanc & J. P. Bonnant.

M. DCC. LXVIt

1. Jean Trembley, These de physique imprimee chez Etienne Blanc et Jean-
Pierre Bonnant en 1767.

pas mentionnes dans les actes notaries genevois12. On ne

peut exclure toutefois que Jean-Pierre ait travaille chez
Etienne Blanc, etabli ä son compte depuis 1754 et avec

lequel il devait s'associer plus tard. Quant ä Antoine-
Albert, de quatorze ans son cadet, il fit probablement son
apprentissage dans l'entreprise de Blanc et de son frere.

Blanc et Bonnant se sont associes en 1765. ^Aux termes
d'un contrat date du 4 fevrier13, Blanc, qui, dejä paralyse ä

cette epoque, ne pouvait plus prendre une part active aux
affaires, decidait de mettre ä disposition de la societe tous
les caracteres, ustensiles, presses et autres choses relatifs ä

l'imprimerie. De son cote, Bonnant aurait preleve pour ses

besoins un salaire hebdomadaire de 2 ecus patagons. Les
profits de l'entreprise devaient etre partages en parts egales.
Les ouvriers et apprentis de l'atelier seraient nourris alter-
nativement par Tun et par l'autre associe. Bonnant avait la
charge de tenir «un livre journal des affaires». II venait
demeurer dans une partie du logement de Blanc sis, comme
l'imprimerie, au Molard, «pres l'horloge»14. Les frais gene-
raux devaient etre preleves sur les revenus de l'entreprise.
Le materiel d'imprimerie fourni par Blanc etait evalue ä 700
ecus, soit 2100 livres d'argent courant.

La societe avait ete constitute pour douze ans. Mais, en
1770, l'etat de sante de Blanc s'etant aggrave, les associes
deciderent de resilier prematurement le contrat15 et Bonnant

reprit seul la typographic pour le prix de 700 ecus. II
s'engageait en outre ä payer ä Blanc, jusqu'en 1776, une
rente annuelle de cent florins. Cependant, Blanc devait
deceder en 1775 dejä16.

La production typographique de la societe ne semble pas
avoir ete considerable. Blanc & Bonnant signent surtout
des theses en latin soutenues ä l'Academie et des factums
presentes aux tribunaux genevois. Leur atelier est souvent
I'objet de perquisitions de la part de l'autorite qui y
recherche des publications clandestines. Ces descentes de
police - executees aussi chez les concurrents - s'averent le
plus souvent infructueuses17. Mentionnons que le Conseil
avait pris le 30 avril 1766, sur invitation des plenipotentiai-
res des Puissances mediatrices, un arrete visant ä 1'interdic-
tion d'imprimer ou de faire imprimer, soit ä Geneve, soit
ailleurs, de vendre ou de faire vendre, distribuer ou faire
distribuer aucun livre ou ecrit concernant «nos affaires
publiques». Par consequent, comme le remarquait le Procu-
reur general en 1767, «l'auteur, l'imprimeur et les distributees

sont extremement criminels»1 Mais il n'etait pas aise
d'identifier la provenance de ces imprimes anonymes, car
ils avaient ete composes avec des caracteres communs ä

toutes les imprimeries de Geneve et de Lausanne et tires
sur un papier dont on se servait dans toutes les typographies

de la region19.

III. Imprimerie de Jean-Pierre Bonnant 1770-1805

Lorsque il s'etablit ä son propre compte, Jean-Pierre etait
äge de trente-trois ans: il avait done plus de quinze annees
de metier. Antoine-Albert, lui, venait de terminer son
apprentissage; il devint employe de son frere20. Le fils de

Jean-Pierre, Pierre-Etienne, travailla aussi dans l'imprimerie
familiale, mais peu de temps, puisqu'il mourut en 1783 ä

l'äge de vingt ans21.

L'entreprise Bonnant est exclusivement un atelier
d'imprimerie jusqu'en 1783. A cette date, eile s'adjoint un
commerce de librairie, lorsqu'elle afferme la Feuille d'avis et
releve d'Emmanuel Duvillard son fonds de livres et le

bureau d'avis, sis au bas de la Cite22.
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L'imprimerie resta au Molard jusqu'en 1776. Puis, Jean-
Pierre la transfera au bas de la rue du Boule, oil il avait loue
trois etages dans la maison de Daniel Dhiauville23. En 1795,

il s'installa ä la rue Verdaine 227, dans la maison Gallatin,
au bas de la vallee du College, oil l'imprimerie Bonnant,
devenue entretemps proprietaire de tout l'immeuble,
devait rester jusqu'a sa disparition24.

Quelques considerations generales permettront de

mieux comprendre le cadre dans lequel l'activite de Jean-
Pierre Bonnant s'est exercee.

Durant le xvnr siecle, les imprimeries ä Geneve n'ont
pas excede le nombre de sept. II y en avait cinq en 1730,

sept en 1750, sept en 1764, six en 1770, cinq en 1778, quatre
en 1788 et trois en 179823. Les grandes entreprises des de

Tournes, des Cramer et des Gosse avaient disparu vers 1780.

La profession occupait alors 41 ouvriers repartis entre Pellet,

Barde & Manget, Dufart et Bonnant. II n'y avait plus
que 18 ouvriers typographes en 1798 et 19 en 180226. A cette

epoque, le commerce international du livre, pratique ä

Geneve sur une grande echelle pendant plus de deux sie-

cles, n'existait plus. Le livre latin, qui avait ete l'article de
base de ce negoce, etait envoye ä la maculature. Les marches

etrangers, Orientes differemment, s'etaient graduelle-
ment retrecis27. Aussi la copie des ateliers genevois avait-
elle change de caractere. Quelques periodiques nouveaux
avaient remplace les gazettes d'antan. Certes, la Feuille

d'avis, nee en 1752, continuait de paraitre, mais les gazettes
de Leyde et d'Utrecht avaient cesse d'etre imprimees ä
Geneve28. Mallet Du Pan edite ses Annalespolitiques cwiles et

litteraires, Jacques Paul, puis Bonfils et Berenger publient le

Journal de Geneve. Mais les grandes entreprises editoriales
telles que XEncyclopedie, XHistoire philosophique et politique des

etablissements des Europeens dans les deux Indes ou l'edition des

oeuvres de Rousseau et de Voltaire sont terminees en 1788.

Ainsi, les Bonnant, les Pellet, les Dufart et les Sestie ont-ils
des objectifs plus modestes que leurs predecesseurs: il
s'agit avant tout de servir le marche genevois. Les travaux
de ville, les publications officielles, les manuels scolaires,
les articles de religion, les periodiques, les factums, les libel-
les et brochures politiques - souvent clandestins - constituent

l'essentiel de leur production.
II n'est pas sans interet d'analyser, dans ce contexte, la

contribution de l'imprimerie Bonnant dans le dernier tiers
du xvme siecle. On peut relever qu'a cette epoque, Bonnant

est le seul natif ä posseder une imprimerie. Comme
tel, il devient tout naturellement l'imprimeur de ceux qui
soutiennent les revendications de cette classe de la population

et notamment d'Isaac Cornuaud. En effet, bien que
beaucoup des publications de ce pamphletaire fecond
soient anonymes et sans nom d'imprimeur, il est facile d'y
reconnaitre le materiel typographique de Bonnant qui a

d'ailleurs signe plusieurs textes: La confession de foi patrioti-
ue de la partie du peuple de Geneve connue sous le nom de natif
1779), Les aveugles devenus occulistes (1780), A l'auteur des

reflexions politiques sur l'etat de la Kepubhque par un natif

2 Siege de l'imprimerie, rue Verdaine 7, photo prise en 1931, avant la

demolition

(1780), Memoire adresse a I'illustre Mediation par les natifs de

Geneve (l78l), Examen des memoires remis a S.E.M. le Comte de

Vergennes le 21 aoüt 1781 par M.J.A. de Luc (l78l), Le passe, le

present et l'avenir ou considerations politiques, morales et economi-

ques (1795)29.
Bonnant est aussi l'imprimeur du publiciste Jacques Mallet

Du Pan. C'est lui qui met sous presse les Annales politiques,

uviles et litteraires du xvnr siecle, de 1781 a 178530, perio-
dique dont il tire en 1782 le Tableau historique et politique de

la demure revolution de Geneve, qui lui vaudra des demeles
avec la Seigneurie31.

II est encore l'imprimeur de la Societe des Arts, dont il a

ete membre des la fondation, en 177632. C'est de son atelier
que sortent toutes les publications emanant de cette
institution durant ses premieres decennies d'existence.

Enfin, Bonnant va se consacrer a l'impression des deux
periodiques de l'epoque: la Feuille d'avis et le Journal de

Geneve. II commence par reprendre, en 1782, la ferme du

145



premier qui, jusqu'alors avait ete en mains de Duvillard33.
Pour ce faire, il offre a la Chambre des comptes 1600 florins
annuels et la caution de Samuel de Tournes34. Adjudica-
taire, il conservera la ferme jusqu'en 1795. En 1787, Bonnant
assume, des sa creation, l'impression duJournal de Geneve^.
Le premier numero de ce periodique sort le 4 aoüt. Due ä
l'initiative du directeur de la machine hydraulique, Jacques
Paul, qui lui confere un caractere scientifique preponderant,

cette publication est placee sous les auspices de la
Societe des Arts qui obtient ä cet effet du Conseil une
automation expresse Pour mettre sous presse leJournal, Bonnant

a dü declarer ä la Seigneurie que le nouveau periodique

ne portera pas prejudice a la Feuille d'avis dont il est fer-
mier et que, en tant que tel, il ne soulevera lui-meme
aucune pretention ä un dedommagement du fait de ce
journal37. La Societe des Arts ayant renonce ä patronner la
publication en juillet 1791, la redaction du Journal est
reprise, en janvier 1792, par Berenger et Bonfils qui lui don-
nent un contenu essentiellement politique38. Le Journal
dure jusqu'en fevrier 1794. Strictement genevois, il ne doit
pas etre confondu avec son homonyme, leJournal historique
etpolitique de Geneve publie ä Paris par Panckoucke des 1772
et dirige, de 1784 ä 1792, par Mallet Du Pan39. A noter qu'en
1777, Duvillard & Nouffer avaient projete, de leur cote, de
lancer un Journal economique et politique de Geneve. Mais le

Conseil, avise de ce plan, en avait interdit la publication40.
L'imprimerie Bonnant a collabore ä l'impression de YHis-

toire philosophique et politique des etablissements et du commerce
des Europeans dans les deux Indes. Ce fameux et volumineux
ouvrage de l'abbe Raynal etait interdit en France. II trouva
done des presses complaisantes ä l'etranger, notamment ä

Geneve, oü la deuxieme edition fut imprimee, sous la direction

d'Isaac Bardin, par une typographic restee anonyme,
mais qui pourrait bien avoir ete celle de J.-P. Bonnant41. Ce

qui est certain, e'est que Bonnant participa, en 1780, a

l'impression de la troisieme edition. En effet, les libraires pari-
siens qui finangaient la publication avaient charge Samuel
de Tournes de surveiller les travaux chez Pellet et
Bonnant42. L'ouvrage sortit en deux formats sous la signature de
Pellet qui pouvait afficher sa qualite d'imprimeur de la

Republique et de 1'Academie. Cette mention scandalisa la

Compagnie des pasteurs qui mit tout en oeuvre pour faire
avorter l'entreprise, mais en vain, car le Conseil se refusa a

preter l'oreille ä ses doleances43. A en juger par le materiel
typographique employe, Bonnant assuma l'impression de

l'edition in-octavo, tandis que Pellet produisait les volumes

in-quarto. Le libraire Panckoucke racheta en 1781 ä ses
confreres Stoupe et Brunet le stock complet de cette oeuvre

qu'il fit passer clandestinement de Geneve en France44.

D'autres impressions de la troisieme edition ont ete executives

en Suisse, notamment celle de 1783*84, qui porte
l'adresse des Libraires associes ä Neuchätel et ä Geneve.

J.-P. Bonnant a travaille pour Voltaire, apres que les Cramer

eurent liquide leur propre imprimerie. En 1775, il
imprime «le petit recueil qui contient l'epitre dedicatoire de

Mr d'Alembert, le discours historique et critique, la tragedie
de Don Pedre, le voiage de la raison et de la verite, 1'avan-
ture des encyclopedistes etc.»45 II avait imprime aussi la
Tactique en 1773

Une lettre deJ.-P. Bonnant ä la Societe typographique de
Neuchätel, datee du 14 novembre 177747, montre que pour
faire travailler ses trois presses, il s'approvisionnait chez les
fondeurs d'Avignon. II avait besoin, ä cette epoque, d'une
fönte de philosophie48, vraisemblablement pour composer
un des volumes de l'Encyclopedie in-quarto qui porte le
nom de Pellet, bien qu'elle eüt ete imprimee dans divers
ateliers. C'est la conclusion qu'on peut tirer de la mention,
dans la lettre precitee, d'une intervention d'Amable Leroy,
l'agent de Panckoucke et de Duplain pour la fameuse
«Encyclopedic du lac»49. Quant au fondeur, il s'agissait
vraisemblablement de Perrenot, d'Avignon, avec lequel Bonnant

et Samuel de Tournes etaient en rapports depuis plu-
sieurs annees50. Le papier utilise par Bonnant provenait en
general du Dauphine

A la meme epoque, on voit Bonnant collaborer encore
avec le libraire Isaac Bardin qui lui confie l'impression de
deux publications clandestines destinees principalement au
marche frangais: Le caffe politique d'Amsterdam et Erreur et

desavantage pour l'Etat de ses emprunts des 1 janvier et 7 fevrier
1777. L'auteur en est Roch-Antoine de Pelissery, gentil-
homme suedois domicilii ä Paris. Tandis que le premier
libelle, dirige contre la politique frangaise, passait inapergu
des autorites genevoises52, le second, qui mettait en cause
Jacques Necker, alors Tresorier general du Roi, valut ä son
auteur d'etre embastille. On sut ainsi qui etait l'editeur du
pamphlet paru sous la fausse adresse de Bale et le Conseil,
informe, proceda ä 1'enquete necessaire53. Interroge, Bardin
confirma l'avoir fait tirer par Bonnant ä 800 exemplaires,
dont 500 avaient ete envoyes ä Paris, au libraire Desauges,
et 86 debites sur place. Necker ecrivit alors ä la Seigneurie
pour lui demander de faire saisir et brüler tout ce qu'elle
trouverait encore ä Geneve. Ce qui fut fait.

Signalons un autre ouvrage anonyme du aux presses de

Bonnant, mais d'un caractere bien different: les Lettres de

Lausanne. L'auteur, Isabelle de Charriere, en avait remis le

manuscrit ä l'un de ses amis, Claude de Narbonne-Pelet de

Saigas, pour qu'il l'examinat, en surveillät l'impression et
lui envoyät les epreuves au fur et ä mesure. Ce roman parut
vers la fin de l'ete 1785, sous la fausse adresse de Toulouse et
sans nom d'imprimeur54.

Du temps oil il etait aussi libraire, Bonnant utilisa la
Feuille d'avis, non seulement pour faire de la publicite ä son
imprimerie55, mais aussi pour y publier, ä plusieurs reprises,
des catalogues de son fonds56. Le catalogue du 23 mai 1787

contient 176 titres, dont 25 genevois. Celui du 26 decembre
1787 comprend 339 titres, dont 17 genevois et celui du 2

mai 1789 compte 378 titres, dont 21 genevois. Mais Bonnant

avait publie separement, en 1788, son grand catalogue
qui enumere 528 titres, dont 28 genevois. Les editions

genevoises y sont signees par F. Dufart, Barde ou Barde &
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L E T T R E S

t C R I T E S

DE LAUSANNE.

TOULOUSE.
' " ' '"A

I785.

3. Isabelle de Charriere, Lettres ecrites de Lausanne, Toulouse [Geneve]
imprimees en 1785 par J.-P. Bonnant.

Manget, J.E. Didier et B. Chirol. Les fournisseurs etrangers
ont leurs presses a Lausanne, Yverdon, Neuchätel et Berne

pour la Suisse, Anvers, Bouillon, Möns, Liege, La Haye,
Amsterdam et Maestricht pour les Pays-Bas meridionaux et
Provinces-Unies, Paris et Lyon pour la Prance. Le catalogue
de 1788 contient aussi quelques ouvrages en latin, pour la

plupart d'auteurs classiques, edites ä Lyon ou en Allemagne
et plusieurs livres en italien provenant de Turin. Certes,

CONSTITUTION
GENEVOISE,

SAN CT I 0 N N £E

PAR LE SOUVERAIN
lc 5 Fev. 1794, l'an troisieme de l'Egalitä ;

PR&CED&E

DE LA DECLARATION
DES DROITS ET DES DEVOIRS

}

DE l'HOMME SOCIAL,
CONSACKt. E

PAR LA NATION GENEVOISE
vU9Tum/1793.

Imprime & dißribui par ordre du Gouvernement.

1u^r\k

A GENEVE,
De rimprimerie de Bonnant.

4. Constitution genevoise et Declaration des droits et des devoirs de l'komme social,

imprimees en 1794 par Bonnant.

compares aux fonds de la librairie Barde & Manget dont les

inventaires parurent a la meme epoque (1786 7000 titres;
1789 7450 titres), il s'agit en l'espece de stocks tres
modestes57. Les Bonnant n'ont pas publie de catalogues de

livres apres 1789. Iis perdent le bureau d'avis de la Cite en

meme temps que la ferme du periodique, en 1796, mais ils
continuent ä s'intituler «libraires au bas de la vallee du
College», lorsqu'ils impriment des livres d'etude.
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Quant aux commandes de livres passees ä des libraires
hors de Geneve, on n'a pas retrouve de documents ä l'ex-
ception d'une lettre de la Societe typographique de Neu-
chätel mentionnant la livraison ä Bonnant de 26 exemplai-
res d'un ouvrage sur le jardinage58. Une fois prive du
bureau d'avis, Bonnant - comme ses concurrents - donna
ä vendre ses brochures aux libraires et colporteurs de la
place59.

Les freres Bonnant ne paraissent pas s'etre engages acti-
vement dans les mouvements politiques qui ont secoue la
Republique durant le dernier tiers du siecle. En janvier
1794, Jean Leonard Pellet, le principal atelier de Geneve,
imprimeur en titre de la Republique et de l'Academie
depuis le retrait des de Tournes, etait limoge par les comites
provisoires d'administration et de sürete Cette decision
valut ä Bonnant d'imprimer la Constitution de 1794 et
divers autres travaux pour le Gouvernement61.

Mais un nouveau concurrent se manifesta bientot en la

personne de Luc Sestie qui venait de reprendre rimprime-
rie de Barde, Manget & Cie et qui, grace ä l'appui dans le
Conseil de l'ancien imprimeur-libraire J.E. Didier, avait
obtenu qu'on lui confiät les publications officielles62. On
constate, en effet, qu'ä parite d'offres, c'est Sestie qui
gagnait toujours les adjudications de l'Etat63, y compris,
pour finir, en 1797, la ferme de la Feuille d'avis que Bonnant
dut ainsi abandonner apres quatorze annees d'activite64. II
ne conserva jusqu'ä l'Annexion que la publication des pro-
ces-verbaux du Comite, devenu Conseil legislatif.

Depuis 1777, Bonnant n'a plus imprime de libelles rela-
tifs a la France. Selon ses dires, ses travaux pour le pays voi-
sin se limitaient a l'impression d'affiches commandees par
les municipalites de la region65. C'est dans ce cadre local
qu'on peut citer une rare brochure in-quarto de 20 pages
intitulee Instruction prononcee a la benediction de la cloche de

Meirin, pres Geneve, le 21 mars 1805 et conservee ä Annecy
par l'Academie florimontane66.

Rappelons encore que Bonnant imprima, en 1780, la
jurisprudence criminelle du pasteur Benjamin Carrard,
ouvrage en deux volumes qui eut un certain succes67. II
s'etait associe en 1775 pour imprimer un psautier in-18 avec
le relieur et marchand de papier Charles Frederic Roth67bls.

En 1792, il avait mis sous presse, pour le colporteur Marc
Demellayer, 1000 exemplaires d'une Relation authentique des

evenements du 10 aoüt, telle qu'elle avait ete publiee ä Paris
dans le Moniteur68. Certains milieux s'indignerent ä Geneve
de cette pretendue relation authentique du massacre de la
Garde suisse aux Tuilerie «de style strictement jacobin» et
le Conseil s'inquieta de ce que sa diffusion püt indisposer
les cantons suisses. II convoqua l'imprimeur et l'editeur

pour les reprimander.
Durant la periode sous revue, l'imprimerie Bonnant tra-

vailla en sous-traitance pour les libraires Gabriel Cramer
(1773, 1775), Barthelemv Chirol (1777, 1779, 1784), Stoupe
& Brunet ä Paris (1780), Paul Barde (1784), Isaac Bardin
(1775, 1777, 1787), G.J. Manget (1797, 1802), Panckoucke -

Duplain ä Paris-Lyon (1777), J .-J. Paschoud (1800). Parmi
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6. Reglement de police pour la Ville de Geneve

lmprime en 1809 par les successeurs Bonnant,
imprimeurs de la Mairie.

'S

Chaque m£trc cube de ebene, chauigner, uoyer
Chaque hcciolure dc chaux maigre
Chaque du de chaux grassc
Chaque dtt de plätre
Chaque milber de briqucs, carrocs, tu lies plattes

et courbes
Chaque metre cube de pierres £ battr
Chaque du de cailloux ronds 9
Chaque du de lougueur, de pierres de molesse 7f

de Lausanne, sur »7 centimetres d'equarnssage
Chaque du cube de pierres de röche ou gres
Chaque plaque de foyer pierrcs du pays, d'un

mfctre sur 90 centimetres
idem dun metre sur 60centira.

Chaque pierre de chenet «...Chaque tombeicau dc sable ou gravier •

Le present Tarif certify confbrme aa regis-

tre du Conseii Municipal.

MAURICE, Maire.

De l'imprimerie des Succeseeurs Bonnant
Impnmeun de la Mairie.

REGLEMENT
DE POLICE

POUR

LA VILLE DE GENEVE,
E x T R A I T

Des Lois et Rdglemens sur la Police
gdndraie de l'Empire.

A GENEVE,
De l'imprimerie des Successeurs Bonnant,

* 8 o 9.

les ouvriers etrangers employes ä cette epoque par la
Societe typographique de Neuchätel, on peut citer Massi-

guay, Laurent et Colas qui avaient travaille chez Bonnant69.

IV. Imprimerie des successeurs Bonnant 1805-1820

Depuis 1'Annexion, les imprimeurs genevois etaient sou-
mis a. l'administration tätillonne de la Direction generale de

l'imprimerie et de la librairie a Paris. C'est ä cette derniere
qu'ils devaient demander les autorisations d'imprimer70.
Pour surveiller la stricte application des nombreux regle-
ments en la matiere, un inspecteur de la librairie avait ete
installe ä Geneve71. Outre les rigueurs de la censure et de

l'imposition de taxes sur plusieurs categories d'imprimes,
les typographies etaient astreintes au depot legal de deux
exemplaires de leurs publications ä la Bibliotheque
imperiale72.

Pour les Bonnant, l'occupation frangaise coincida avec
diverses mutations de leur imprimerie. Tout d'abord, les
deux freres mouraient: Antoine-Albert en 1802 et Jean-
Pierre en 180573. Or, Jean-Pierre avait deja perdu son fils et
celui d'Antoine-Albert n'avait que six ans au deces de son
oncle. C'est dire que Pierre-Antoine ne pourrait prendre
avant longtemps une part active aux affaires de l'imprimerie

que Jean-Pierre lui avait expressement leguee74. Dans
l'entretemps, c'est Julie, nee Barrat, la veuve d'Antoine-
Albert, qui assuma la direction de l'entreprise. Elle la
connaissait bien, car eile y avait travaille comme relieuse
pendant de nombreuses annees. Mais il lui fallait un techni-

cien. Elle portera son choix sur Guillaume Fick, un impri-
meur allemand ne a Berlin en 1781, qui travaillait chez les

Bonnant depuis une annee et qui devint son gendre en
1805 75. Ainsi, pendant la minorite de son beau-frere, Fick
prendra une influence, grandissante avec les annees, dans la

typographic des successeurs Bonnant, comme elle s'appe-
lait desormais. Certes, il avait accepte le role dominant de

sa belle-mere: une lettre de 1809 nous le montre fidele et
respectueux76. Mais on le sent impatient de s'affirmer dans
l'atelier dont il sait qu'il lui echappera en 1820. II semble
bien qu'il y ait eu entre Julie Bonnant et son gendre un
contrat de societe. II en existe, dans les papiers de famille,
un projet non date, dont on ignore sous quelle forme il fut
realise77. A croire le commissaire Noblet, charge en 1809
d'une enquete sur les imprimeries genevoises78, «[celle] des
hoirs Bonnant [est] dirigee par le Sieur Fick-Bonnant...» En
effet, jusqu'a la fin de 1811, les demandes d'imprimer adres-
sees a Paris au Directeur general de l'imprimerie etaient
signees par Guillaume Fick, «tenant l'imprimerie des
successeurs Bonnant»79. Ensuite, P.A. Bonnant obtint son brevet

d'imprimeur et c'est a lui des lors que les autorisations
furent donnees80. En 1813, Paris renvoie meme a leur expe-
diteur une declaration parce qu'elle est signee par
Guillaume Fick81. L'inspecteur Brunot, dans son rapport de
1813, precisait que «l'imprimerie est en commun avec un
M. Fick qui a epouse la soeur du titulaire. C'est ce M. Fick
qui s'occupe plus particulierement de l'impression... mais
le Sieur Bonnant, seul, etant en titre et revetu du brevet»82.
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PRIN CIPES
A B R £ G £ S

D E

LA GRAMMAIRE
GRECQUE,

A L'USAGE DES COMMENgANS.

A GENEVE,
jChez les Successeurs Bon nan t, Impriraeurs

Libraires du College,

1805.

7. Principes abreges de la grammaire grecque, imprimes en 1809 par les

Successeurs Bonnant, imprimeurs, libraires du College.

En 1809, les successeurs Bonnant ont deux grandes presses

et une petite. L'entreprise occupe trois ouvrier^3. Elle
est en concurrence avecJ.-J. Paschoud, dont 1'etablissement
est en plein essor, Luc Sestie, devenu imprimeur de la
Prefecture du Leman et fermier de la Feuille d'avis, et Jean-Leonard

Pellet, tres age, dont les affaires periclitent. Les successeurs

Bonnant sont imprimeurs de la Mairie et du
College84. Leur production est, a cette epoque, assez modeste:

avis officiels dont le premier du genre est, en 1798, lejReglement

general de police pour la Commune de Geneve en etat de

siege, des almanachs, des manuels scolaires, des livres de tex-
tes grecs et latins, quelques ouvrages religieux.

Dans son rapport cite plus haut, le commissaire Noblet
affirme que les hoirs Bonnant «impriment tout ce qui leur
est demande et ces impressions sont des ouvrages classi-

ques, des avis, des lettres de voiture, des pieces judiciaires,
des ouvrages de religion et les arretes et ordonnances de la
Mairie85». II ajoute: «ils refusent d'imprimer ce qui a

rapport avec la politique et qui est contraire aux bonnes
moeurs».

Les imprimes les plus notables sortis de leurs presses
sont probablement les ouvrages grecs qu'ils sont seuls ä

pouvoir produire a Geneve86.
A la Restauration, les successeurs Bonnant imprimerent

la proclamation du 31 decembre 1813, ressortant pour l'oc-
casion un vieux bois aux armoiries de la Republique qu'ils
utilisaient au siecle precedant87. Pellet, qui avait ete demis
de ses fonctions officielles en 1794, demanda en vain la
restitution de ses privileges d'imprimeur de la Republique et
de l'Academie88. De son cote, Fick reclama pour lui l'octroi
de ce monopole. II allegua, sans succes, a l'appui de sa

requete que, bien qu'etranger, il avait epouse une Gene-
voise et qu'il etait en instance de naturalisation89. Le nou-
veau Conseil prefera au retablissement des anciens privileges

l'adjudication des travaux de l'Etat aux meilleures
conditions. Dans ce cadre, les hoirs Bonnant furent charges de

l'impression du Recueil des lois et actes du Gouvernement apres
avoir ete les imprimeurs du Conseil provisoire90. Fick
obtint en decembre 1815 la ferme de la Feuille d'avis*1. Elle
fut imprimee chez les successeurs Bonnant jusqu'en 1820.

Pierre-Antoine Bonnant ayant atteint sa majorite le 28
decembre 1819, il etait habilite ä reprendre l'imprimerie,
conformement aux dernieres volontes de son oncle. Une
convention fut alors passee devant notaire entre les heri-
tiers pour proceder au partage92. Selon ce document, Fick
regoit une des presses et un certain nombre de caracteres.
Avec la part d'heritage de sa femme, il pourra s'installer ä

son compte ä la rue des Belles-filles 37, dans la maison de

J.L. Pellet dont il reprend vraisemblablement aussi 1'impri-
merie. II empörte avec lui une partie de la clientele de

l'entreprise qu'il a dü abandonner. C'est le cas des publications
de l'Etat: la Feuille d'avis, qu'il devra d'ailleurs ceder ä Sestie

en 1822, et le Recueil des lois et actes du Gouvernement, qu'il
imprimera sans interruption jusqu'en 1848.

Remarquons encore que les publications signees par Fick
avant 1820 l'ont ete abusivement, puisqu'elles sortaient des

presses de l'atelier de la rue Verdaine.

V Imprimerie de P.-A. Bonnant 1820-1864

Pierre-Antoine Bonnant s'est forme dans sa propre
imprimerie avec son beau-frere Guillaume Fick, de dix-huit
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ans son aine. En 1818 - il avait alors dix-neuf ans - il s'en

alia faire un stage d'une annee ä l'etranger. II se rendit
d'abord ä Paris, puis ä Lyon et finalement a Lausanne, oü il
travailla dans la typographic des freres Blanchard93. II
prend en main la direction de son imprimerie au printemps
1820, au moment du depart de Lick. II se marie le 11 octobre
1821 avec Anne Clopatt, d'origine grisonne, qui lui donnera
six fils94. Violoniste ä ses heures, membre de la Societe
suisse des carabiniers depuis 182 895, il est officier de

reserve96. Sous-lieutenant des 1831 au bataillon 5, puis au

bataillon 2, lieutenant au bataillon 3 de 1840 a 1844, il meurt
en 1845, a l'äge de quarante-six ans. Un an avant son deces,

il avait fait, pour ses affaires, un voyage a Lribourg, Berne et
Neuchätel97. Ses deux fils aines, Christophe et Louis, bien

qu'encore tres jeunes - ils n'ont a l'epoque que vingt-trois
et vingt ans respectivement - succedent a leur pere, sans
doute avec l'appui de leur mere98.

La raison sociale «Imprimerie de P.A. Bonnant», prise en

1820, demeure inchangee jusqu'en 1864, malgre le deces du titu-
laire vingt ans plus tot. On peut se demander si le maintienpost
mortem du nom de Pierre Antoine n'est pas dü a la presence
agissante de sa veuve dans les affaires de la typographic.

Les debuts professionnels de Pierre-Antoine n'ont pas
dü etre faciles: apres la separation, une partie de la clientele

- notamment l'Etat - avait suivi Pick, beaucoup plus expe-
rimente que son jeune beau-frere. D'ailleurs, a cette epo-
que, Pick signe souvent ses publications sous le double
nom de Pick-Bonnant, creant ainsi une confusion qui ne

peut que lui etre profitable99. Les deux maisons, desormais

concurrentes, doivent tenter de differencier leur production.

Ainsi, Pick s'attachera aux publications gouvernemen-
tales et a Celles du Consistoire et de la Compagnie des pas-
teurs. Bonnant s'efforcera done de recruter sa clientele
ailleurs. Son äge lui fait rencontrer les jeunes poetes du
«Caveau». II imprimera pour eux, des 1822 et jusqu'en 1829,
1 'Almanack genevois qui contient des textes de Gaudy-Le
Port, Petit-Senn, J.F. Chaponniere et Salomon Cougnard,
les memes qui redigeront leJournal de Geneve, dont le

prospectus de 1825 et les deux premieres annees (1826-1827)
sont dus a ses presses. Toutefois, des 1828, leJournal passe a

Barbezat & Delarue, les editeurs responsables et coproprie-
taires du quotidien qui, entretemps, ont installe leur

propre imprimerie100.
Au debut de son activite a la tete de son entreprise, Bonnant

obtient l'impression de manuels scolaires d'allemand,
de latin, de franfais et de physique. Plusieurs ouvrages en

grec classique sortent encore de ses presses ainsi que, en

grec moderne, un traite de gymnastique militaire, un Nou-
veau Testament et un pamphlet sur la nouvelle indepen-
dance de la Grece101.

C'est aussi Bonnant qui imprime, de 1829 ä 1847, le Nou-
veau Messager suisse, un almanach illustre de lithographies et
de cartes sur la Suisse. On lui doit encore le periodique bi-
mensuel intitule L'etudiant genevois, journal litteraire, qui
paraitra en 1833.

8 Pierre-Antoine Bonnant, portrait anonyme, huile sur bois, vers 1840.

Pour d'autres types de publications, Pierre-Antoine va se

heurter aux rigueurs de la censure. Sous la Restauration,
c'est le Conseil d'Etat qui exerce la censure en se fondant
sur des decisions de la Diete föderale: defendues les
publications qui pourraient irriter les Puissances etrangeres102,
defendues aussi celles qui touchent ä la controverse reli-
gieuse103. Puis, en 1827, le Conseil representatif vote une loi
sur la presse qui institue le depot legal en chancellerie de

tous les imprimes104.
Les premieres experiences de Pierre-Antoine en matiere

de censure remontent a 1823, lorsque XAlmanach genevois,

qui sort de ses presses, procure a ses auteurs quelques sou-
cis, parce que certaines pieces s'attaquent aux Savoyards et
d'autres au comportement des armees autrichiennes ä

Geneve en 1814. Apparemment, dans cette affaire, seuls les

auteurs ont ete admonestes et le periodique a continue de

paraitre105.
En juin de la meme annee, Bonnant se rend chez le

Premier syndic pour lui exposer que le cure Vuarin l'a charge
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CONSIDERATIONS
SUR LA

CONFRFME
£N L'HONNEUR I)U

TRES-SAINT SACREMENT,
1TAR1 I» DiAS 1. A

PAROISSE CATHOLIQUE
DE

GENEVE,
L£ JOUR DE LA FETE - DIEU DE L'ANNEE 182D.

GENEVE,
DE L'IMPRIMERIE DE P. A. BONNANT,

nrr vvriiunf, s." 277.

9. Considerations [de l'Abbe Vuann] sur la Confre'rie en l'honneur du Tres-Saint

Sacrement, imprimees en 1823 par P.-A. Bonnant.

de l'impression d'un manuscrit intitule Consideration en

faveur ae la Confre'rie etablie ä Geneve106 et qu'il souhaiterait
connaitre l'opinion du Gouvernement sur ce point. Cette
demarche a ete provoquee par une lettre anonyme qui
informait Bonnant que Sestie (auteur probable de cette
missive!) avait refuse d'imprimer l'ouvrage et qu'il fallait
suivre cet exemple. Le Conseil delibere d'interdire la
publication de Vuarin, vu les conclusa de la Diete sur les ecrits de

controverse. II exprime ä Pierre-Antoine sa satisfaction sur
la conduite de 1'imprimeur et offre de le dedommager des

LA

CONFESSION.

NOUVELLE.
Mar <&</.****

Le pay» de» chiniere» e»t en c« «nonde le »eul digna
d'etre habite et tel e»t le ndant de» chose» Immaine»,

que, bor» l'etre existant par lui meme, rien ici • ba»

a'e»t beau que ee qui n'est pa» J, J, R.
Qui compreod t'egoume • devind la yie. F. S.

TOME SECOND.

GENEVE,
flstz MANCET ETCHERBULIEZ, IMPE -LIB«.

I 8 2 3.

10. Tome second de La Confession d'Alphonse de S****, lmprime par P.-A.

Bonnant en 1823.

frais encourus. Celui-ci refuse cependant en declarant

qu'ayant obei aux appels de son devoir, «l'expression du
sentiment du Conseil, qui lui a ete transmise par Mr le

Premier, lui suffisoit pleinement»107. II profite de l'occasion

pour demander au Conseil l'impression d'actes du gouver-
nement. Cette requete, transmise aux secretaires d'Etat,

N 1QO

resta apparemment sans succes
En 1824, les libraires Manget & Cherbuliez ont fait impri-

mer par Fick et Bonnant un volume chacun de l'ouvrage
intitule La Confession. Nouvelle par Alphonse de S... Cette
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flap* X. MKOAMAOY, AflptavowohTOu.

F.N* n-.NFYTÜ tt,; F/ofT-7.,%

EK THS TTnorPA<t>IAX II. A. BONNANTOY

l824*

11. Tratte de gymnastique militaire traduit en grec par X. Nicolaides,
imprime en 1824 par P-A. Bonnant

publication, consideree comme hostile aux Etats voisins,
est interdite par le Conseil et le manuscrit renvoye ä son
auteur, ä Lyon109. Pierre-Antoine, qui a ete convoque inoffi-
ciellement et interroge par le magistrat, se plaint de l'irre-
gularite de cette procedure qu'il considere comme
arbitrage110. Son comportement deplait au Conseil qui constate
que «cela pourrait forcer l'administration ä exercer sur l'im-
primerie de cet individu une surveillance reguliere»111. Mais
I'affaire n'a pas de suite et on evite ainsi de commettre un
abus de pouvoir.

Y\I>

WTDMER.
Translated from litt1 1'muit

Of *

iffl. opfffr,
in

Johii-YIarlnffton VAI'IOIB.

Let not theuilgai lead this penshe «-train,

fheii jest« the tender anguish would profane.

H. Mom.

< i:\EV 4,

t'Rl\I M) li\ P BOSS\M, T<", VHtmm Sfltffl

11 nunc \i, i\

12. Traduction anglatse d'Elise et Widmer de Rodolphe Topffer, imprimee
en 1844 par P-A Bonnant

En 1825, Bonnant imprime une brochure intitulee Les

ministres du Seigneur devant les tribunaux. II s'agit du plaido-
yer prononce devant le Tribunal d'appel du Canton de
Vaud par le pasteur Chavanne accuse, avec son collegue
Juvet, de violation ä la loi vaudoise du 20 mai 1824 concer-
nant la repression des actes troublant l'ordre public commis

par des adeptes de la nouvelle secte religieuse. L'auteur a

fait tenir sa publication ä plusieurs membres du Conseil qui
s'en sont emus. Les autorites vaudoises n'ayant pas pro-
teste, le Conseil se limite finalement ä charger le Lieutenant
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13. Poly types tires de Specimen des caracteres de l'imprtmerie i

Geneve, 1844.

' P.-A. Bonnant,

de police de faire sentir ä 1'imprimeur l'inconvenance
d'avoir mis sous presse un ecrit qui aurait pu donner lieu ä

des recriminations et des poursuites. Bonnant, de son cote,
s'engage, pour l'avenir, ä redoubler de circonspection112.
C'est ce qui l'amene, quelques semaines plus tard, a consul-
ter prealablement le Lieutenant de police sur un projet de

reimpression d'un «ecrit philosophique» de l'academicien
Nicolas Freret. II est vivement deconseille par son interlo-
cuteur de donner suite ä une telle intention, car 1'ouvrage
contient les attaques les plus vives contre la religion113.

En 1838, l'orientaliste Jean Humbert, professeur ä l'Aca-

demie, redigea une adresse qu'il destinait a ses concitoyens

et dont certains passages etaient diriges contre le roi de
France. Bonnant, qui avait ete charge de la mettre sous
presse, fut pris de scrupules en lisant le manuscrit et s'en
alia consulter les secretaires d'Etat. Ceux-ci saisirent le
Conseil qui persuada l'auteur non seulement de renoncer ä

la vente de cette brochure, mais aussi ä la distribuer ä ses

amis
114

Dans ses efforts pour s'assurer une clientele stable, Pier-
re-Antoine s'est tourne, des le debut de son activite, vers le
mouvement religieux du Reveil qui lui apportera un materiel

abondant. C'est d'abord Cesar Malan, le bouillant pole-
miste de l'Eglise du Temoignage, qui sera un client fidele et
la Societe du Bon Depot, qui edite ses oeuvres115. II faut
aussi mentionner l'Eglise du Bourg-de-Four, puis, des 1831,
la Societe evangelique avec son rapport annuel, sa gazette,
son ecole de theologie et son Temple de l'Oratoire: les pas-
teurs Gaussen, Merle d'Aubigne, Bost, Haevernick et Steiger

deviendront, pour leurs publications, des habitues de la
rue Verdaine116. En outre, on peut citer: la Societe pour
l'instruction religieuse de la jeunesse ou Societe des cate-
chumenes, avec ses ecoles lancasteriennes (1836-1850), de
meme que les ecoles rurales de jeunes Ellies de la Paumiere
et de Pressy (1827-1883) et la Societe biblique (1833*1847).

Bonnant n'avait pas renonce ä la clientele de l'Etat.
Apres une premiere tentative infructueuse117, il renouvela
sa demarche en 1841118. II obtint l'annee suivante le Memorial

de l'Assemblee Constituante puis le Memorial du Grand Conseil

jusqu'en 1843 et de 1846 ä 1856. Le contrat initial avait
ete passe par Guillaume-Henri Dufour, alors vice-president
de l'Assemblee119. C'est l'imprimerie Blanchard & Brass qui
succeda ä Bonnant ä partir du deuxieme trimestre de 1856.

Entretemps, Bonnant avait concouru pour la ferme de la
Feuille d'avis, qui, de Sestie avait passe ä Jarrys en 1831.

Adjudicataire en 1836, il la conserva jusqu'en 1850, date ä

laquelle eile fut donnee a Gruaz120. II avait installe le bureau
d'avis de la Feuille dans le magasin de quincaillerie de son
beau-frere, Louis Leubel, au Terraillet n° 178, ä l'enseigne du
Vase d'or.

C'est ä cette epoque que l'imprimerie Bonnant renoue
avec la Societe des Arts, dont eile assura l'impression du
Bulletin de la classe dagriculture pendant trente-cinq ans, soit
de 1841 ä 1875. Depuis 1851, eile imprimait un hebdoma-
daire intitule Fe cultivateur genevois, dirige par Jean Jung,
homme de lettres. C'est dans l'atelier de la rue Verdaine que
prennent naissance, en 1852, le nouvel hebdomadaire anti-
fazyste, La democratic genevoise et, en 1861, les publications
antiradicales du Cercle de la Ficelle.

Enfin, on trouve les presses Bonnant au service des pros-
crits du Second Empire: elles impriment les Memoires d'un

enfant du peuple de Louis Avril et Jeanne et Louise, publication

d'Eugene Siie, dont le produit de la vente avait ete
destine par l'auteur ä venir en aide aux frangais refugies, depuis
le Coup d'Etat, dans les Etats sardes, en Belgique ou en
Suisse1.
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Pendant la periode sous revue, Bonnant a travaille pour
le compte des libraires-editeurs suivants: Barbezat & Dela-
rue (1827), Manget & Cherbuliez (1821, 1823), Abraham
Cherbuliez (1826, 1831, 184l), Societe du Bon Depot (1827,

1828, 1829), Suzanne Guers (1829, 1831-1834), J.A. Combe
fl840, 1842), Victor Magen (1852), Desrogis (1853), Jullien
(1858). II a publie des specimens de caracteres de musique,
en 1836, et de ses autres caracteres d'imprimerie en 1844. II
les faisait venir en partie de chez Firmin Didot ä Paris122.

On constate, par les vignettes, culs-de-lampe, bandeaux et
autres ornements typographiques en sa possession, qu'il
devait imprimer pour le clerge fran^ais et Savoyard de la

region, ä en juger par les armoiries de certains eveques. II
utilisait aussi des vignettes pour des etiquettes d'emballages
et la publicite dans la Feuille d'avis. II aurait d'ailleurs voulu

que cette derniere füt reservee aux avis offlciels et judiciai-
res123.

C'est vers la fin de sa vie que Pierre-Antoine semble avoir
eu le plus de travail. II ecrivait en 1841 au secretaire de la
Chambre des Comptes: «je puis vous affirmer, Monsieur,
sans crainte de passer pour un häbleur, que mon atelier est
Tun des mieux assortis pour tout genre de travail et princi-
palement pour celui que donne a faire cette Chambre»124.

On sait, par le registre du depot legal, qu'il avait eu, entre
autres, comme employes: Jules Vernier (1827), Jean Colli-
gnon (1828), J. Gray, compositeur (1828), Jacques Cambes-
sedes (1828) et Antoine Piozet (1829)123.

En 1845, ä l'äge de quarante-six ans, il meurt soudaine-
ment ab intestat, laissant une veuve et cinq fils, dont trois
encore mineurs126.

Au cours du xixe siecle, les imprimeries sont devenues
plus nombreuses ä Geneve. Trois a la Restauration, six en
1825, il y en a huit en 1839 (Bonnant, Carey, Fick, Gruaz,
Jarrys, Pelletier, Ramboz, Vaney) et onze en 1850127. Gaul-
lieur donne, pour l'annee 1855, un tableau des imprimeries
genevoises par ordre d'importance: Gruaz, Ramboz &
Schuckard, Vaney, Fick, Carey, Bonnant freres, Sabot, Javel
& Cie, Becker & Cie, Jarrys, Imprimerie catholique de
Carouge. Selon cet auteur, rimprimerie Bonnant possedait
cinq presses ä bras et une presse mecanique; eile employait
six personnes, dont trois Genevois, un Suisse et deux
Etrangers. A titre de comparaison, Gruaz employait dix-
huit ouvriers et Fick huit. Au total, les ouvriers imprimeurs
de la place etaient au nombre de quatre-vingt neuf128.

VI. Imprimerie Bonnant 1864-1884

Nous l'avons vu, Christophe et Louis, les deux fils imprimeurs

de Pierre-Antoine, continuerent les affaires de leur
pere, mais avec l'aide de leur mere. Celle-ci deceda en 1870;
elle devait s'etre retiree en 1863, d'oü la modification
tardive de la raison sociale129. Les nouveaux titulaires de l'en-
treprise s'etaient formes avec leur pere. lis avaient frequen-

14. Louis Bonnant, vers 1880.

te le College. On sait que Christophe avait aussi sejourne
pendant deux ans dans un institut de Horgen, dans le canton

de Zurich130. II assuma, des le deces de Pierre-Antoine,
la direction technique de la typographic, alors que Louis
s'occupait de la partie commerciale. Les deux freres appar-
tenaient au Club des Anonymes. Louis avait accompli son
service militaire131, mais, contrairement ä son pere, il ne
devint pas officier. Christophe etait membre de la Societe
de l'arquebuse et de la carabine du canton de Geneve132. Les
trois autres freres Bonnant plus jeunes, n'entrerent pas
dans l'entreprise familiale. Deux d'entre eux devinrent hor-
logers. Le cadet fut comptable dans une maison de
commerce de Lyon, puis ä l'Hospice general et enfln ä La Gene-
voise, compagnie d'assurances. Des cinq freres, il avait ete
le seul a se marier. II eut cinq enfants, dont deux fils.

A l'epoque oil elle change de raison sociale, l'imprimerie
Bonnant a deja perdu la clientele de l'Etat: la Feuille d'avis
en 1851133, les travaux pour le Departement de justice et
police en 1853134 et le Memorial du Grand Conseil en 1856135.

II devient evident aux deux freres Bonnant qu'ils ne sont
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15. Rapport sur l\'administration de l'Hospice general pendant l'annee 1883,
imprime par les Freres Bonnant en 1884, annee de la cession de l'imprime-
rie ä Wyss & Duchene.

pas du bon parti. En effet, bien qu'ils ne soient pas eux-
memes des militants, il faut bien constater que les auteurs
qu'ils impriment appartiennent plutöt au clan des anti-
fazystes. Iis renoncent desormais ä presenter des offres ä

l'Etat. Leur cousin Fick a fait dans ce domaine des experiences

analogues, puisqu'on lui arrache en 1848 l'impression
du Recueil des lois que son pere et lui avaient publie sans

interruption depuis 1820. Le contrat est retabli en 1853 par
le «Gouvernement reparateur», mais casse sitöt apres. Fick
a pourtant la satisfaction de gagner en appel le proces en
dommages et interets qu'il a intente au Conseil d'Etat pour
rupture de contrat136.

Apparemment, les efforts des imprimeurs genevois pour
obtenir, au cours du xixe siecle, une repartition equitable
des travaux de l'Etat et une meilleure transparence des
adjudications sont restes vains 137. L'imprimeur Sestie
remarquait dejä en 1820 que Geneve etait le seul des
cantons suisses importants oü les impressions du gouverne-
ment n'etaient pas partagees138.

Cela etant, les freres Bonnant se tournent alors vers les

publications religieuses. Iis obtiennent La semaine religieuse
en I860 et les Etrennes religieuses en 1872. La semaine religieuse
etait nee en 1853, sous les auspices de la Compagnie des

pasteurs. A ce titre, eile fut imprimee par Fick. Reprise en
I860 par le Comite genevois des publications religieuses, sa
redaction passa aux mains des pasteurs Freundler, Roeh-
rich, J.L. Micheli et Bungener139. Des 1870, l'hebdomadaire
devenait la propriete d'un comite particulier qui en fit l'or-
gane par excellence du protestantisme evangelique. A par-
tir de 1880, c'est Francis Chaponniere qui assuma sa direction

jusqu'en 1919. Pendant vingt-cinq annees, La semaine
religieuse fut imprimee par les Bonnant. Elle passa ä leurs
successeurs Wyss & Duchene en 1884140, puis äJ.F. Klein,
en 1918. Elle cessa de paraitre en 1940.

En 1866, les Bonnant recuperent l'impression des
publications de la Societe evangelique qui avait passe en mains
de Fick en 1837. Iis impriment aussi, de I860 ä 1863, L'ami de

la maison, une revue mensuelle ephemere, editee sous les

auspices de la Societe des publications religieuses, par le

pasteur J.J. Vallette. En 1872, la redaction des Etrennes
religieuses s'etant detachee du Consistoire, eile confie cette
publication aux freres Bonnant qui l'imprimeront pendant
dix ans. De meme, sortent des presses de la rue Verdaine: le

Journal de l'äme (1856-1860), revue spirituelle du Dr Roessinger,

les bulletins de la Societe des missions evangeliques
chez les peuples infideles (1830-1877), de la Societe pour la
sanctification du dimanche (1863-1876), de la Societe des

publications religieuses (1860-1872), de la Societe genevoise
de secours religieux pour les protestants dissemines (1843-
1884), de la Societe de l'oeuvre du mariage (1872-1878), de
l'Union nationale evangelique (1856-1884), de la Societe
d'aumönes (1865-1873), du Comite genevois pour l'educa-
tion de l'enfance abandonnee (1867), des ecoles evangeliques

de jeunes gens de la rue des Chanoines (1864-1884), de

l'Hospice general (1872-1884), de la Societe de chant sacre
(1866-1870) et, dans un autre domaine, du Comptoir d'es-

compte (1859-1884).
On leur doit en outre, les catalogues des bibliotheques

paroissiales de Carouge (l86l), Jussy, Lully et Villard
(1865), Vandoeuvres (1867) et Plainpalais (1876), ainsi que
les premiers numeros de ['Echo des Alpes, la revue du Club
alpin (1865-1869).

Remarquons encore qu'ils ont travaille pour les libraires
suivants: Cherbuliez (1867, 1869), Jullien (1865-1869),

Georg (1872).
En 1884, les freres Bonnant, sexagenaires et atteints dans

leur sante, aspirent ä se retirer141. II n'est pas question pour
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eux d'attendre la majorite de leurs deux neveux ages a cette

epoque de six et cinq ans seulement. lis remettent done
leur imprimerie a leurs employes Urs Joseph Wyss et Gustave

Duchene142, mais conservent la propnete de 1'im-
meuble qui ne sera vendu ä des tiers qu'en 1913143 L'impri-
mene Wyss & Duchene y resta, cependant, de meme que
son successeur, J F Klein, jusqu'a la demolition de 1'im-
meuble, survenue en 1931 La typographic de J.F. Klein
s'installa alors ä la Grand'rue 15 jusqu'en 1961, annee de sa

disparition
Durant la seconde moitie du xixe siecle, l'imprimerie

genevoise a connu un grand essor, a en juger par le nombre
croissant des entreprises treize en I860, quinze en 1870 et

vingt-et-une en 1884144 Les pnncipaux etabhssements de la

place etaient, en 1882 Jules Carey (40 employes), Ch
Schuckardt (34), Imprimerie cantonale genevoise (28),
Imprimerie anglaise (l8\ Ch Pfeffer (18), Chapalay & Mot-
tier (9), H. Trembley (7), L E Privat (6), B Soullier (6)
Les neuf maisons citees etaient assujetties a la nouvelle loi
föderale sur le travail dans les fabnques, tandis que les

autres typographies - une douzaine, dont Bonnant et
Fick - ne l'etaient pas145

Autant dire que la concurrence etait vive, meme si, avec
le developpement des affaires et l'augmentation de la
population146, la demande etait devenue plus importante La
production typographique etait surtout destinee ä satisfaire
des besoms locaux1

Certes, sous le Second Empire, quelques republicains
frangais pubherent leur livres ä Geneve, le mouvement
philhellenique et celui du Risorgimento susciterent des

imprimes destines avant tout a l'etranger De meme, a par-
tir de 1865, des imprimeries russes, polonaises, armenien-
nes, jeunes-turques et juives furent creees pour atteindre,
dans leur langue d'origine, des minontes ethniques ou poli-
tiques148 Mais ll s'agit la, somme toute, de phenomenes
marginaux qui n'ont pas eu, comme jadis, une influence
determinante sur les typographies autochtones

Les marches traditionnels des imprimeurs genevois
avaient ete autrefois la France, l'Itahe et la peninsule Iben-
que Mais l'entree en France des imprimes lemaniques etait
limitee ä certains bureaux de douane et les marchandises
grevees de droits tres onereux149 Cest pourquoi les librai-
res et imprimeurs du canton demanderont tout au long du
siecle I'abohtion de ces entraves, mais sans succes

L'annexion de la Savoie par la France ne leur apporta,
bien sür, aucun soulagement, limitant encore davantage les
possibihtes d'exportations clandestines Dans une petition
du 7 Janvier 1858 adressee au Conseil d'Etat, les requerants
insistaient sur le fait que «les droits enormes qui ont pese
sur les livres imprimes en langue franfaise dans notre
canton. equivalent a une prohibition complete et ont fait
tomber en decadence la htterature et l'imprimerie de notre
pays»150 lis repeterent leur demarche en 186l151

En matiere de censure, la legislation genevoise se libera-
lisa avec le temps, peut-etre plus dans les faits que dans le

droit lui-meme, car la loi genevoise du 2 mai 1827 sur la

presse, qui avait institue le depot legal en Chancellerie,
etait encore en vigueur a la fin du siecle152 Mais alors que
sous la Restauration, les interventions du Conseil d'Etat se

multipliaient pour eviter que les presses genevoises ne ser-
vissent aux opposants a la politique des pays voisins ou aux
protagonistes de la controverse rehgieuse entre protestants
et cathohques, les demarches gouvernementales aupres des

imprimeurs se rarefierent et semblent meme avoir disparu
dans la seconde moitie du siecle II est vrai que sous le

Second Empire, le centre de la propagande republicaine en
Suisse romande s'etait deplace vers Lausanne qui joua aussi
un role de meme nature en ce qui concerne l'activite des

exiles Italiens du Risorgimento et des mouvements pour
l'unite de la Peninsule

Ainsi s'acheve la longue carnere de l'imprimerie Bonnant

Elle avait debute dans une ere de prospente de la
hbraine et de la typographic ä Geneve, d'oü une production

htteraire et scientifique en partie destinee aux marches

etrangers, accompagnee bientot de brochures politiques -
souvent clandestines - en relation avec la Revolution fran-
gaise ou les troubles Interieurs genevois Durant cette
penode, le Journal de Geneve et la Femlle d'avis sortent de

son atelier
Devenus, sous l'occupation frangaise, les imprimeurs de

la Maine, les Bonnant se limitent alors prudemment ä

1'impression des reglements municipaux, de manuels scolaires
ou d'enseignement religieux ainsi que d'editions grecques

Apres la Restauration, e'est surtout l'Etat - Femlle d'avis
et Memorial du Grand Conseil - et le mouvement religieux
du Reveil qui ahmentent leurs presses, de meme que des

publications de politique locale
Finalement, la Religion - avec notamment la Semaine

rehgieuse - reste l'article fondamental des imprimeurs
Bonnant, les opinions apparemment anti-fazystes des deux fre-
res leur ayant aliene - comme a leur cousin Fick - les
faveurs du gouvernement radical

II n'est pas aise de chiffrer la production de ces presses de
1765 ä 1884 Disons que le total des titres recenses s'eleve ä

quelques 1200 imprimes153 Tous les formats sont represen-
tes, de l'in-folio ä l'in-32, des feuilles isolees des placards
aux dix volumes de Raynal Quant aux tirages et ä la peno-
dicite des publications, les indications sont trop fragmen-
taires pour permettre sur ce point une veritable evaluation
Toutefois, si 1'on voulait formuler une appreciation tres
generale, on pourrait dire que les temps forts de l'activite
typographique de l'imprimerie Bonnant se situent d'une
part au xvnr siecle, avec Jean-Pierre, entre 1775 et 1795, et,
d'autre part, au xixe siecle, avec Pierre-Antoine et ses fils,
entre 1830 et 1856
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12 7 1781, AEG Consistoire, vol R 91, p 181, RC 15 4 1780, AEG vol 281,

p 186, RC 13 7, 16 7, 14 8 1781, AEG vol 282, pp 423, 429, 467
44 Anatole Feugere, Bibliotheque critique de l'abbe Raynal, Geneve,

reprint 1970, pp 32 et ss L'abbe Raynal, 1713-1796, Pans, 1922, pp 273,

277, 280, TucooChala, op cit, p 282 Raynal est venu ä Geneve pour
surveiller l'impression de son ouvrage Bonnant a tire 5000 exemplaires
des 10 volumes de l'edition in-octavo

45 Voltaire, L [vers] 31 12 1774 ä Gabriel Cramer dans Theodore Bes

termann, Voltaire's Correspondance and related documents, XLI, D 19267

«Monsieur Cramer est pne d'envoier la note cy jointe a l'imprimerie des

Bonnant pour faire le petit recueil qui contient l'epistre dedicatoire de Mr
d'Alembert, le discours histonque et critique, la Tragedie de Don Pedre,
le voiage de la raison et de la vente, l'aventure des encyclopedies, etc » Cf
aussi Catalogue de la bibliotheque de Voltaire a Leningrad, n° 3561 Don Pedre,

rot de Castille, tragedie et autres pieces, s 1, 1775
46 Voltaire, L [vers] Janvier 1774 au meme, dans Bestermann, op cit,

XL, D 18758 « on suppose qu'il a bien voulu envoier a son imprimerie
chez Bonnant, la note qui doit etre ajoutee ä la Tactique On attend les

dernieres epreuves »

47 J P Bonnant, L 14 11 1777 ä STN, BVN 1123/264 «A l'egard du
volume que je dois entreprendre, je n'en sais encore nen, Mr Le Roy
m'ayant dit que la copie etoit prete sans me dire quel volume » Cf egale-
ment R Darnton, L'aventure de l'Encyclopedte, Pans, 1982, pp 79, 81, 88,
93, 409 et ss

48 Jacques Rychner, Geneve et ses typographes vus de Neuchätel 1770-
1780, Geneve, 1984, pp 184-185 le «philosophie» etait a cette epoque un
corps de caractere d'environ 3,8 mm, immediatement inferieur au

«cicero», ll a ete employe pour {'Encyclopedic
49 Tucoo-Chala, op cit, p 314
50 Perrenot, Avignon, L 10 8 1774 a Bonnant, BPU, ms D O
51 Ville de Grenoble, documents divers 1781-1782 (controle de

passage, billet d'envoi et lettre de change) concernant 80 rames de differentes
quahtes de papier vendues ä Bonnant par M A Montgolfiere (AFB)

52 [Roch Antoine De Pelissery], Le caffe politique d'Amsterdam,
[Geneve, 1776?] On en a fait - probablement en Hollande - une
deuxifcme edition en 1778 Dans son interrogatoire par l'Auditeur Pueran,
le libraire Bardin raconte qu'il etait entree en relation avec Pelissery par
l'intermediaire de Gabriel Cramer qui lui proposa de publier le Caffe
politique d'Amsterdam qu'il fit imprimer - probablement par Bonnant - pour
le compte de l'auteur (AEG PC 12983, P-V, 6 6 1777, f° 20)

53 RC 6 6, 7 6, 20 6, 21 6, 9 8 1777, AEG vol 272, pp 259, 264, 279,
284, 344, PC 12983

54 C FA de Narbonne-Pelet de Saigas, Bursins, L 11 1 1785 ä Mme de
Charnbre, Colombier, du meme, L 25 1 1785 ä la meme, dans Isabelle de

Charriere, Belle de Zuylen, (Euvres completes, tome II, Amsterdam, 1980,

p 451 «Je lirai avec soin les Lettres de Lausanne pour les preparer ä

l'impression, c'est ä dire pour y cornger les petites fautes de ponctuation qui
pourroient vous etre echappees, car, pour le le reste, je me garderai bien
d'y faire le plus leger changement Marquez-moi, je vous pne, ma chere
Madame, quel avoit ete votre accord avec Bonnant, afin que je me regie
lä-dessus Je ferai imprimer votre ouvrage in-8 » Cf op cit, tome VIII,
p 615

55 Feuille d'avis de Geneve, 11 1 1783, p 20 «Le Sr Bonnant, imprimeur,
seul fermier de cette feuille, desirant la rendre tous les jours plus interessante,

ll invite tout particuher qui auroit quelques connoissances utiles

pour le bien de l'humanite & des arts, de vouloir lui adresser leur avis
franco II les inserera gratis & les feroit connoitre s'lls le desirent Ceux

qui auroient quelque chose ä faire imprimer, ll les traitera a leur satisfaction,

tant pour le pnx que pour la bienfacture »

56 Catalogue de livres neufs et de rencontre qui se trouvent au Bureau d'avis,
dans Feuille d'avis de Geneve, 22 5 1787, p 256, 2 pp in-4°, Catalogue des

livres qui se trouvent chez Bonnant, imprimeur-libraire au Bureau d'avis a
Geneve, dans Feuille d'avis de Geneve, 26 12 1787, p 620, 6 pp in-4°, Catalogue

des livres qui se trouvent chez Bonnant, imprimeur-libraire, au Bureau
d'avis a Geneve, s d [1788], 8 pp in-4°, Catalogue des livres qui se trouvent
chez Bonnant, imprimeur-libraire, au Bureau d'avis, dans Feuille d'avis de

Geneve, 2 5 1789, p 256, 7 pp in-4°
57 Catalogue des livres qui se trouvent chez Barde, Mangel & Comp tmprt-

meurs-libratres, Geneve, 1786, Catalogue des livres qui se trouvent chez Barde,

Manget & Comp, impnmeurs-hbraires a Geneve, s d [1789]
58 STN, CL 26 6 1789 ä Bonnant, BVN, STN 1112/782 «Nous en-

voyons par le voituner en un paquet a votre adresse 26 pr 24 Le jardin
potager Vous pourrez remettre l'argent au meme voituner qui nous l'ap-

portera »

59 P V interrogatoires, 21 4 1795, de J C Demellayer, marchand de

papier et de mercene et Jaques Bonnet, marchand de brochures, AEG PC
17976

60 Kleinschmidt, op cit, p 153
61 RC 10 2, 15 2, 20 2 1794, AEG vol 303, pp 183, 210, 236 Le tirage

fut de 6000 exemplaires La preference donnee a Bonnant fut justifiee par
la qualite supeneure de son papier et de ses caracteres

Sestie & Francou, requete au Conseil, 26 8 1794, AEG RC vol 304,

p 595, RC 2 9 1794, AEG vol 304, p 6l6
63 Bonnant et Sestie, offres au Conseil, 4 8 1795, AEG RC vol 306,

p 525, RC 18 11 1795, AEG vol 307, p 909, RC 16 12 1795, AEG vol 307,

p 1005
64 RC 9 11 1796, AEG vol 309, p 105, Departement des finances,

11 12 1795, AEG Finances A 23, p 167 Sestie offre 7000 florins au lieu de

4000, mais on lui concede apres l'adjudication des facihtes de paiement,
cf ibidem, p 169

65 A A Bonnant, interrogatoire, 21 4 1793, AEG PC 17976 «Je ne
crois pas avoir jamais nen imprime de relatif ä la France, sinon des affiches

pour les municipalites voisines»
66 Renseignement aimablement communique par M J D Candaux
67 Le ministre Benjamin Carrard, pasteur ä Orbe, avait avance a J P

Bonnant 1026 livres de France pour les frais de papier Cf regu 2 7 1785 de

J P Bonnant, acquit 7 8 1787, de Carrard, AFB
67bls Ch F Roth, onginaire de CElsnitz en Saxe, regu habitant le

29 6 1768, etait en Allemagne en 1739 II mourut a Geneve le 7 3 1795 II
s'etait mane ä l'Eghse luthenenne le 10 12 1769 Les actes notaries le quali-
fient de relieur de livres, negociant et marchand de papier Kleinschmidt
(op cit) ne l'a pas Signale Son association avec Bonnant parait avoir ete
occasionnelle Cette edition du Psautier est mentionnee dans Le Psautier
de Geneve 1562-1865, Geneve, 1986 Elle se trouve dans la bibliotheque de
la Compagnie des Pasteurs et a la British Library

68 RC 24 8, 25 8, 27 8 1792, AEG vol 300, pp 1009, 1013, 1021
69 Jacques Rychner, op cit, pp 47, 55, 56
70 Direction generale de l'imprimerie et de la librairte Instructions sur I'execu-

tion du Titre III du decret imperial du 5 2 1810, circulaires de ladite Direction
des 13 3, 20 5, 30 6, 13 8, 18 9, 21 11 1811 et 26 12 1812, AFB

71 Ce fut d'abord Brunot, puis, des juin 1813, Vouvner Cf de ce
dernier sa lettre d'entree en fonction du 15 6 1813, adressee ä Bonnant et sa
circulaire du 20 10 1813 (AFB)

72 Bibliotheque imperiale, Pans, certificat de depot du 14 7 1806 de 14

ouvrages envoyes par Bonnant, AEG Archives de famille, 3esene, collection

de M et Mme Audeoud-Monnet La loi fran^aise sur le depot legal
datait du 19 7 1793

73 Sous l'occupation fran^aise, Jean Pierre Bonnant avait obtenu, le
11 1 1803, une patente d'imprimeur dehvree par le maire de la ville (Repu-
blique frangaise, Maine de Geneve, 21 Nivose an xi de la Republique,
AFB)

74
J P Bonnant, testament, 8 Messidor an xu [27 6 1804], AEG Not

J L Duby, vol 48, p 668
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75 Bonnant, Genealogie, op cit Fick a regu son permis de sejour le 22
Floreal an xn [22 7 1804], ll habitait a cette epoque a la pension Kiffre,
228 rue du Boule (AEG Registre des permissions de sejour commence le
26 Prainal an xi, n° 2371, ADL VIII 12)

76 Guillaume Fick, L 3 8 1809 a Mme Bonnant, AFB
77 Projet de societe entre Mme veuve Bonnant, nee Barrat et le Sieur

Guillaume Fick, s d AFB, Etat des libraires en 1811, AEG ADL, chap 2,
n° 498 «Le Sr Bonnant fils n'a encore que 14 ans Sa mbre qui est sa

tutnce administre I'lmprimene et s'est associee, jusqu'a la majonte de son
fils, le Sr Guillaume Charles Louis Fick, son gendre Cette association
doit cesser a cette epoque et le Sr Bonnant fils sera alors seul ppre de
l'impr"6 Led Sr Fick qui administre ladite impr"6 depuis la mort de Sr
[J P] Bonnant en quakte de co associe de la Veuve Bonnant n'a jamais
donne lieu a aucune plainte ni a aucun soup^on et parait attache au gou
vernement II ne manque pas d'intelligence et a donne depuis peu de

temps des editions grecques qui sont estimees & la Veuve Bonnant a peu
de capitaux et aurait de la peine a donner plus d'etendue a son
commerce »

78 Commissaire J T A Noblet, L 6 12 1809 au Prefet du Leman, AEG
ADL chap 2, n° 499, 2e carton

79 Baron de Pommereul, directeur general de l'imprimerie et de la
libraine, L 20 111811 a G Fick, tenant I'lmprimene des successeurs Bon
nant, AFB

80 Baron de Pommereul, Brevet d'imprimeur delivre le 15 7 1811 au Sr
Pierre Bonnant fils, AFB Du 18 3 1811 au 26 11813, Bonnant a re$u 12

automations d'imprimer (AFB)
81 Baron de Pommereul, L 1111 1813 a M Bonnant fils, imprimeur a

Geneve, AFB «Je vous renvoie ci joint une declaration qui vient de
m etre adressee au nom des successeurs Bonnant et signee Guillaume
Fick Je ne puis admettre une piece aussi irreguhere Toute declaration qui
emanera de votre imprimerie doit porter votre nom seul et etre signee de

vous seul »

82 Brunot, inspecteur de la libraine, CL 26 6 1813 au Baron de Pomme
reul, AEG ADL, chap 2, n° 487

83 Noblet, L 6 12 1809 au Prefet du Leman, AEG ADL, chap 2, n° 498
84 A partir de 1808, lis signent les publications officielles «impri

meurs de la Maine»
85 Noblet, L 6 12 1809 au Prefet du Leman, AEG ADL, chap 2, n° 498
86 Brunot, Etat des libraires en 1811, AEG ADL, chap 2, n° 498 «II

possfede aussi des caracteres grecs sur differents corps et c'est, je crois, la
seule [imprimerie] a Geneve ou 1 on puisse imprimer des hvres classiques
en cette langue »

87 De la part de nos Magnifiques Seigneurs Syndics et Conseilprovisoires de la
Ville et Republique de Geneve [31 12 1813] Les armoines genevoises em
ployees sont celles utihsees, par exemple, pour le Proces verbal des seances

du Comite legislatif, A Genfeve, de l'imprimerie Bonnant, 1794
88 J L Pellet, requete, 20 11 1814, AEG RC 29 12 1814, vol 315, p 184
89 Fick a ete re$u citoyen le 29 12 1814, AEG RC vol 315, p 186
90 RC 29 12 1814, AEG vol 315, p 184 Fick signe lui meme les trois

premiers tomes du Recuetl authentique des lots et actes du Gouvernement de la
Republique et Canton de Geneve «de l'imprimerie de Guillme Fick» Les

tomes IV et V sont signes «de l'imprimerie des successeurs Bonnant»
Les tomes suivants sont imprimes par Fick, apres la separation survenue
en 1820

91 Registre de la Chambre des Comptes, 112 1815, AEG Finances A
24 bis, p 26l

92 Not JFS Binet, acte de partage, 14 4 1820, AEG vol 7, p 305
93 Confederation suisse, Canton de Geneve, Passeport n° 470, delivre

le 4 3 1818 a M Pierre Antoine Bonnant, de la Ville de Genfcve, impri
meur en caracteres, pour se rendre a Paris, AFB

94 Bonnant, Genealogie, op cit, Les Clopatt etaient originales de la

commune gnsonne du Schams (Rhin posteneur)
95 Societe suisse des carabiniers, diplome (en allemand) decerne le

21 juin 1828 a PA Bonnant, AFB
96 Annuaire de la Republique et Canton de Geneve, annees 1831, 1834,

1835, 1840 et 1844 Lt Col Gampert, cdt bat 3, L 3 6 1841 au Lt Bonnant,
AFB «Je vous compte, Monsieur, au nombre de mes meilleurs officiers»

97 Confederation suisse, Canton de Geneve, Passeport n° 351 delivre
le 10 5 1843 a M PA Bonnant, imprimeur, se rendant dans les cantons
suisses, AFB

98 Bonnant, Genealogie, op cit
99 DC le 1er mars 1820, Fick signe laFeutlle d'avis «de l'imprimerie de

Guillaume Fick Bonnant», Remarques sur lernt intitule Lettre a M Malan
soi disant Ministre du St Evangtle au suyet de sa declaration de fidelite a l'Eglise
de Geneve, A Genbve, de l'imprimerie de Guillme Fick Bonnant, 182l,Rap
port de la Commission du Conseil representatif charge de l'examen du budjet du
Canton de Geneve 1829, A Genbve, de l'imprimerie de Guillme Fick Bon
nant, 1829

100 Centenaire duJournal de Geneve Un Steele de vie genevoise, Geneve, 1929,

p 20, Gabriel Muetzenberg, La presse genevoise de la Restauration et la
reforme de l'education, dans Revue suisse d'histoire, 1974, p 639, J F Chapon
mere, president du comite duJournal de Geneve, L 29 10 1827 a PA Bon
nant, AFB

101 Demosthene, Les harangues politiques commentees par R Topffer,
Genfcve, 1824, J Topalles&J A SouTZOS, Observations sur le pamphlet inti
tule Que conviendrait il a la Grece, libre du youg des Turcs, de faire dans les cir
Constances presentes pour ne pas tomber sous le joug des chretiens turquisants (titre
traduit du grec moderne par le prof Privat pour la Chancellene d'Etat),
Genbve, Typographie de PA Bonnant, 1831, Tratte de gymnasttque mill
taire, traduit du frangais par X Nicolaides, Geneve, Typographie de PA
Bonnant, 1824 (cf illustration)

102 Conclusum de la Diete federale du 14 7 1823 contenant des mesures contre
les abus de la presse relativement a la politique exterieure, dans Recueil offictel
des pieces concernant le droit public de la Suisse, tome II, Berne, 1838, p 98

103 Invitation de la Diete du 3 9 1819 relative aux eents injurieux a l'une
ou a lautre des communautes chretiennes, AEG RC 20 6 1823, vol 331,

p 577, cf egalement Arrete du Conseil d'Etat du 3 10 1823 sur I impression et
la distribution des ecrits relatifs a la politique exterieure et d ecrits polemiques en

mattere de religion, dans Recueil des lots, tome ix, Geneve, 1823, p 98
104 Lot du 2 5 1827 relative a la presse, dans Recueil des lots, tome xill,

Geneve, 1827, pp 67 71
105 RC 10 1, 29 1 1823, AEG vol 331, pp 37, 106 Le Conseil ne prend

aucune sanction mais charge le Premier Syndic «de mander les impri
meurs de Geneve et de leur faire sentir les inconvenients qu'ils risque
roient d attirer sur la Repubhque en imprimant des ecrits qui peuvent
offenser les Puissances etrangbres (RC 3 2 1823, vol 331, p 120) Cf egale
ment sur 1 'Almanack genevois J F Chaponniere, J Petit Senn, S Cou
gnard, L 30 12 1822 a PA Bonnant, AFB, Petit Senn, L 18 9 1827 au

meme, AFB
106 RC 13 6, 16 6, 20 6, 27 6 1823, AEG vol 331, pp 561, 566, 577, 595
107 RC 11 7 1823, AEG vol 332, p 24 Le secretaire du Conseil a con

fondu Bonnant et Sestie Frangois Ruchon (Histoire politique de Geneve

1813 1901, tome I, p 155) a commis la meme erreur C'est pourtant bien
Bonnant qui est l'auteur de la publication incomplete dont la BPU
(T 12787 Reserve) conserve 1 unique exemplaire de 72 pp in 8°, intitule
Considerations sur la Confrerte en l'honneur du Tres Samt Sacrement etarlie (sie)
dans la paroisse catholique de Geneve le your de la Fete Dieu de l'annee 1823,
Genbve, de 1 imprimerie de PA Bonnant, rue Verdaine n° 277 La

vignette du frontispice - la tiare et les clefs pontificales de Pie vil, sur
montees d'un crucifix entoure de la devise genevoise Post Tenebras Lux -
avait un propos polemique evident Cf 1 illustration ci contre Une
notice liminaire, datee du 27 12 1930, redigee par la BPU et attnbuant la

paternite de cette oeuvre anonyme au cure Vuann, est confirmee sans
doute possible par le RC cite sous note 106

108 RC 3 11 1823, AEG vol 332, p 322
109 RC 13 1, 18 2, 20 2, 27 2 1824, AEG vol 33, pp 122, 138, 143, 147

Cette publication dont le frontispice est reproduit ci contre, est une piece
unique conservee a la BPU (Hf 983 Reserve), 1 edition, tiree a 1050 exem

plaires, fut enticement detruite Fick en avait conserve un exemplaire
qu'il donna a J M Du Pan, qui le legua a la BPU C'est Fick qui avait

imprime les pages de titre des deux volumes
110 RC 12 2 1824, AEG vol 333, p 140
111 RC 20 2 1824, AEG vol 333, p 143
112 RC 18 2, 21 2 1825, AEG vol 335, pp 173, 180
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113 RC 4 3 1825, AEG vol 335, p 222 II s'agissait vraisemblablement
de 1'Examen critique des apologistes de la religion chretienne de Nicolas Freret

114 RC 2 10, 3 10 1838, AEG vol 362, pp 422, 428 Bonnant avait

imprime pour Humbert, en 1828, le Glossaire genevois et son Plan d'amelio

ration pour le College de Geneve (cf Muetzenberg, op cit pp 644 647)
115 A partir de 1830 jusqu'a la mort de Malan, survenue en 1864, les

Bonnant ont imprime plus de 150 de ses oeuvres En 1869, sa biographie,
ecnte par son fils, sort aussi de leurs presses

116 Muetzenberg, Louis Gaussen et les debuts de la Soaete evangehque,
dans Geneve protestante en 1831, Geneve, 1981, pp 87 et ss C'est Fick qui a

imprime les publications de la Societe evangehque a partir de 1837 jusque
vers 1865 Des 1866, elles furent de nouveau assumees par les Bonnant

117 Cf note 108, Bonnant avait obtenu plus de succes a la Ville, dont ll

imprima les rapports du Bureau de bienfaisance (1836 1848) Le nouveau
Bureau cantonal de bienfaisance lui confia egalement ses travaux en 1845

1846
118 PA Bonnant, L 29 5 1841 a M Sordet, secretaire de la Chambre des

Comptes, AEG Finances D 75
119 Convention du 4 2 1842 entre M le Colonel Dufour, vice president

de l'Assemblee Constituante du Canton de Geneve, d'une part, et de

M PA Bonnant, imprimeur demeurant a Geneve, d'autre part, concer
nant l'impression du Memorial, AFB Le tirage de cette publication est de

1000 exemplaires
120

Registre de la Chambre des Comptes, 14 11 1835, AEG Finances A
44, p 422, Feutlle d'avis, 2 1 1836 On voit que les indications donnees par
Vaucher (op cit, p 578) sur les fermiers de la Feutlle d'avis au xixe siecle

sont completement erronees Ceux ci ont ete successivement Sestie(jus
qu'en 1815), Bonnant (1816 1820), Fick (1820 1821), Sestie (1822 183l),
Jarrys (1832-1835), Bonnant (1836 1850), Gruaz (1851 1855), Pfeffer &
Puky (1856 1874), Veresoff (1875 1878), Carey (1879 1884), Georg
(depuis 1885)

121 Louis Avril, Memoires d'un enfant du peuple, avec une preface par Felix

Pyat et un avant propos de jf A ] Amberny, Geneve, imprimerie PA Bon
nant, 1852, Eugbne Sue, Jeanne et Louise ou les families des transposes,
Geneve, Victor Magen editeur, imprimerie Bonnant, 1853 Cf a ce sujet
Marc Vuilleumier, L'impression et la diffusion de la propagande republicaine
au temps du Second Empire 1852-1856, dans Cinqsiecles d'imprimerie genevoise,
tome II, pp 288 et ss Ces ouvrages - et d'autres - vaudront a Avril et a

Magen d'etre expulses de Suisse vers l'Angleterre
122 Firmin Didot freres, Pans, L 15 6 1838 a Bonnant, AFB
123 En 1844, Bonnant adressa une petition au Grand Conseil pour

demander une modification de la loi du 10 3 1828 afin que la Feutlle d'avis
füt reservee aux avis officiels et judiciaires, laissant aux citoyens la possi
bilite de faire publier leurs avis commerciaux dans des feuilles de leur
choix (petition 4 5 1844, AFB) Le depute Fazy Pasteur, consulte par Bon
nant, avait emis un avis negatif sur la question (Fazy Pasteur, L 9 2 1844 a

Bonnant, AFB) II fallut attendre encore plusieurs annees pour que la
Feutlle d'avis perdit son monopole en matiere d'avis commerciaux (cf
Feutlle genevoise, AEG RC 16 12, 19 12 1856, vol 398, pp 1203, 1232, Feutlle
suisse d'annonces, AEG RC 15 12 1874, vol 434, p 710)

124 Cf note 118
125 Registre destine a constater, conformement a la loi du 2 5 1827, le

depot des ecnts imprimes et la declaration d'intention de les publier,
AEG Chancellene B 1 Jules Vernier passa en 1838 chez Carey, ou son fils
Henri fit son apprentissage Insatisfait, ll ecnvit a Bonnant en 1841 en vue
de reprendre, avec son fils, sa place precedente (J Vernier, L 22 9 1841 a

Bonnant, AFB)
126 Bonnant, Genealogie, op cit
127

L'indicateurgenevois, annees 1831 et ss ,Le Nouvel indicateur de la Ville
de Geneve et de la banlieue, Geneve, 1857, E H Gaullieur, Etudes sur la
typographic genevoise du xv1 au xix1 Steeles, dans Bulletin de l'Institut national
genevois, tome II, Geneve, 1855, p 282

128 Gaullieur, op at, p 287
129 C'est en effet a partir de 1864 que les freres Bonnant cessent comple

tement de signer leurs imprimes «Imprimerie de PA Bonnant» II est vrai
qu'en I860 deja, la Semaine religteuse, des son premier numero, portait
«Imprimerie Bonnant»

130 Acte d'ongine dehvre a Marc Christophe Bonnant, le 7 8 1837,

«pour facihter son sejour a l'etranger», AFB, Confirmationsschein vom
evangel Pfarramt Horgen im Ct Zurich, 2 4 1829, AFB Tableau des ele

ves de l'Institut des freres Hum a Horgen, Archives d'Etat, Zurich Cf
sur l'Institut Hum Paul Klaui, Geschichte der Gemeinde Horgen, Horgen,
1952, pp 383, 384 Les deux gar^ons avaient frequente les premieres clas

ses du College de Geneve (renseignements aimablement communiques
par M Rene Cheseaux, archiviste du College)

131 Charles Louis etait fusilier dans la compagnie Veillard du bataillon
Constantin en 1846 (ordre de marche, 7 10 1846, AFB)

132 Societe soit exercice de l'arquebuse et de la carabine du Canton de

Geneve, Diplome decerne le 13 6 1846 a Christophe Bonnant, AFB
133 Departement des contributions pubhques, seance du 28 11 1850,

AEG Finances D 76, 1850/16
134 Louis Bonnant, CL 14 9 1853 au Departement de justice et police,

AFB «Je desirerais ardemment que l'Etat voulüt bien creer un Systeme
d'adjudication regulier ou qu'il fit une repartition integrale de l'ouvrage
qu'il soumet a l'impression, Systeme qui, je le crois, serait beaucoup plus
juste que des privileges qui ne peuvent exister »

135 Louis Bonnant, CL 27 6 1856 au Departement de justice et police,
AFB

136 RC 14 8 1849, AEG vol 384, p 842, RC 2 2, 7 12 1855, AEG vol
395, p 261, vol 396, p 1257, RC 4 1, 18 8 1856, AEG vol 397, p 46, vol
400, p 340, RC 21 6 1859, AEG vol 403, p 1903

137 RC Petition des imprimeurs 8 9 1874, AEG vol 434, p 267, RC
25 10 1881, petition de neuf imprimeurs, 24 10 1881, AEG vol 448, p 499,
RC 28 2 1882, AEG vol 449, p 265, RC 24 3 1882, Societe des maitres

imprimeurs de Suisse romande, AEG vol 449, p 377
138 RC 15 9 1820, AEG vol 326, p 278
139 Ch Genequand, editorial de la Semaine religteuse, n° 26, 29 6 1940

(dernier n° de ce penodique), H Heyer, L'Eglise de Geneve, reprint Nieu
koop, 1974, p 171

140 Francis Chaponniere, redacteur en chef de la Semaine religteuse, L
3 9 1884 a M L Bonnant, imprimeur a Geneve, AFB, Louis Bonnant, CL
5 9 1884 a M F Chaponmbre, AFB, Registre du commerce, Wyss &
Duchene, 1884, n° 643, p 774, 12 4 1919, n° 415, p 634, Jules F Klein,
20 3 1919, n° 296, 1 11 1961, n° 3982

141 Louis Bonnant, CL 5 9 1884 a Chaponniere, AFB «J'ai longtemps
hesite a prendre une determination au sujet de la remise de notre atelier
mais l'etat de sante de mon frere et le besom de repos qui parait devoir
m'etre necessaire m'ont fait prendre la decisiojn dont je vous ai parle »

142 Not Ch Gay, acte de vente, 17 9 1884, de MM Bonnant freres a

MM Wyss & Duchene d'un fonds de commerce d'imprimerie sis a

Geneve, rue Verdaine n° 7, AEG vol 1884, tome n, n° 139 Urs Joseph
Wyss (1852 1923) et Gustave Duchene (1856 1939) etaient tous deux
citoyens genevois lis avaient constitue le meme jour, pour 1 occasion, la

societe en nom collectif Wyss & Duchene (AEG Not Ch Gay, vol 1884,
tome II, n° 138)

143 De Westerweller, Rigot & Dumont, regisseurs, L 25 6 1913 a

M Paul Bonnant, AFB l'immeuble a ete vendu le 23 6 1913 a MM Car
magnola & Mercier

144 Almanack d'adresses pour le commerce et I Industrie de la Ville de Geneve,
Geneve, 1860, p 366, Indicateur des 25 000 adresses genevoises, Geneve, 1870,

p 352, Annuaire du commerce suisse, Genbve, 1884
145

Inspection federale des fabnques du 2e arrondissement, Neuchätel,
L 4 8 1882 au Departement federal du commerce et de l'agnculture,
Berne, Archives federates E 23, botte 10 La loi federale du 23 3 1877 sur le
travail dans les fabnques laissait aux cantons la competence de determiner
les conditions d'assujettissement

146 La population genevoise, evaluee, dhs la fin du xvme siecle, a quel
que 25 000 ämes, etait pratiquement restee stable jusque vers 1830 Elle
augmenta ensuite fortement, atteignant, en 1870, 95 000 habitants et, en
1884, 103 000

147 Gaullieur, op cit, pp 280 287
148 Ladisias M ysyrowicz, Imprimeries revolutionnaires russes et «onentales»

a Geneve (1865 1917), dans Cinq siecles d'imprimerie genevoise, op cit, II,
pp 297 327
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149 Petition du 3 6 1852 de tous les libraires, typographes et lithogra
phes adressee au Conseil d'Etat - et signee entre autres par Louis Bon
nant - demandant l'abolition des droits d'entree en France sur les livres
relies, broches ou en feuilles et la libre exportation par tous les bureaux
de douane, AEG RC 389 ann n° 350, p 1124

150 Petition du 7 1 1858 de 73 ouvners typographes, libraires et maltres

imprimeurs - dont Louis Bonnant, AEG RC vol 401, p 59

J Cherbuliez, Jullien freres et Beroud, libraires, Ch Gruaz, editeur,
L 25 10 1861 au Conseil d'Etat, AEG RC vol 408, p 1193, les petitionnai
res signalent l'infenorite dans laquelle se trouvent, malgre le traite avec la

France, les produits de la libraine genevoise quant a leur entree en France,

comparativement aux facilites accordees aux produits de la libraine beige,
Ch Gruaz, L 14 12 1862 au Conseil d'Etat, AEG RC vol 409, p 470 ll
rappelle au Conseil la clause de la nation la plus favonsee inseree dans la

convention franco genevoise pour la protection de la propnete htteraire
152 Circulaire de la Chancellene aux imprimeurs pour leur rappeler

l'existence de la loi du 2 5 1827 sur la presse, AEG RC 31 5 1853, vol 391,

p 1174 Meme opinion expnmee par le Conseil d'Etat le 10 3 1865, lors de
la protestation de Jules Fick, AEG RC vol 415, p 366, cf aussi le Regle

ment d'application de la lot sur la presse du 2 5 1827 concernant l'execution des

mesures generales de police, 6 1 1903, dans Recuetl des lots, tome 89, Geneve,
1903, p 9

153 Outre notre propre collection, nos sources ont ete principalement
le fichier chronologique des editions genevoises jusqu'en 1814 (BPU), le

registre du depot legal des 1828 (AEG et BPU), et le fichier chronologi
que des brochures genevoises (AEG) Pour les publications interdites, le

RC et les PC nous ont livre d'utiles indications

Credit photographique

Francois Martin, Geneve fig 1, 3, 4, 6, 7, 9 a 13, 15

Musee d'art et d'histoire, Yves Siza, Geneve fig 5, 8

Documentation de l'auteur fig 2, 14
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